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CETTE SALE GUERRE CONTRE LES PEUPLES N’EST PAS LA NÔTRE
REFUSONS DE LA PAYER !

ela fait maintenant plus d’un mois que les États-Unis et Israël ont lancé leur offensive contre l’Iran. Ils y 
ont mené plus de 1 500 bombardements, causant près de 2 000 morts, 25 000 blessés et 3 millions de 

déplacés à l’intérieur du pays. L’intensification de la guerre menée par Israël au Liban a fait elle aussi des  
milliers de morts et plus de 500 000 réfugiés, ayant fui le Sud-Liban que l’armée israélienne s’apprête à occuper 
durablement.
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Sous prétexte de sécurité et de lutte contre des dic-
tatures, les dirigeants impérialistes sèment la guerre, la 
dévastation et la mort au Moyen-Orient. Les véritables 
raisons, leur droit au pillage des ressources à coups de 
talon de fer sur les peuples, apparaissent au vu et au su 
de tous.

L’impérialisme français lui aussi fauteur de guerre
Le  gouvernement  français  implique la  France  dans 

cette guerre. Par les paroles et par les actes. Macron a 
tout de suite légitimé les bombardements américains et 
israéliens sur l’Iran, désignant la République islamique 
comme responsable.  Une dictature  que la  population 
iranienne contestait  encore il  y  a  quelques semaines, 
avant de recevoir des bombes, et que Trump pourrait 
finalement choisir de laisser au pouvoir. Actuellement, 
l’armée  française  participe  aux  opérations :  tous  les 
jours des avions Rafale s’envolent pour abattre drones 
et missiles iraniens. Le porte-avions Charles de Gaulle a 
été envoyé dans la région et plus d’un millier de soldats 
français y sont déployés, entre Abou Dabi, l’Irak et Dji-
bouti.

Partout, les peuples paient le coût du militarisme
Au Moyen-Orient, ce sont des milliers de morts et de 

blessés. En Europe ou aux États-Unis, c’est le niveau de 
vie de la population qui va être durement impacté. Le 
budget d’austérité imposé à coup de 49.3 visait déjà à 
nous imposer bien des sacrifices, pour les plus grands 
profits  des  grandes  entreprises,  en  premier  lieu  des 
patrons  de  l’armement.  Autant  d’argent  pris  sur  la 
santé,  sur  l’éducation,  sur  tout  ce  qui  nous  est  utile, 
pour privilégier des milliards d’euros de subventions aux 

patrons et  la  hausse des dépenses  militaires.  Et  voilà 
que Lecornu annonce une rallonge de 8,5 milliards d’eu-
ros,  sur  les  16  milliards  déjà  prévus,  pour  la  loi  de 
programmation  militaires  2016-2030…  pour  acheter 
encore plus de munitions ! Et il n’y aurait pas d’argent 
magique ? Les Dassault et autres marchands de mort se 
frottent les mains. Chaque missile tiré coûte un million 
l’unité,  un  million  également  pour  chaque  journée 
d’opération  du  Charles  de  Gaulle et  20 000  euros 
l’heure de vol du Rafale.

À nous de rendre coup pour coup !
Non  seulement  on  nous  présente  l’addition  pour 

payer tout cet arsenal, mais on subit l’explosion du prix 
du pétrole et du gaz, et ses répercussions sur les prix en 
général. Aux États-Unis, une troisième édition des mani-
festations  « No  King »  (pas  de  roi)  contre  Trump  a 
rassemblé des millions d’Américains dénonçant sa poli-
tique  meurtrière  contre  l’immigration,  mais  aussi  la 
guerre  au  Moyen-Orient  et  ses  conséquences  sur  le 
coût de la vie. En France également, c’est dans la rue et 
dans  les  luttes  qu’il  faudra  s’opposer  à  la  guerre  et 
mettre en avant nos propres intérêts de travailleurs et 
de travailleuses :  de l’argent pour les services publics, 
pas pour l’armée, des hausses des salaires et des pen-
sions de retraite pour faire face à l’inflation galopante. 
Suite aux luttes menées depuis plusieurs semaines par 
profs,  parents  et  lycéens dans la  région de Marseille, 
une journée de grève dans l’Éducation nationale aura 
lieu mardi 31 mars contre les suppressions de postes et 
d’heures de cours prévues par le gouvernement. Face à 
un système capitaliste qui a pour seul moteur l’exploita-
tion et la guerre, organisons-nous.
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« L’émancipation  des  travailleurs  sera  l’œuvre 
des travailleurs eux-mêmes » – Karl MARX



Contre la hausse des prix, 
luttons pour nos salaires

Sur  le  mois  écoulé,  le  gazole  est  passé  d’environ 
1,65€ le litre à plus de 2,20€ un peu partout. Une aug-
mentation de 30 % à 35 % voire 40 % selon les stations.

Nos salaires doivent suivre. 

Congés… pas tout à fait payés
Une majorité d’entre nous va pouvoir profiter d’un 

week-end prolongé de vendredi à lundi inclus. Pour une 
fois que les planètes s’alignent correctement, on ne va 
pas s’en plaindre. 

Mais on n’oublie pas pour autant que le vendredi en 
H-, on se le paye nous-mêmes par nos H+ le reste de 
l’année… 

L’envers des stats
Notre  usine  est,  paraît-il,  lanterne  rouge  des  acci-

dents avec arrêts de travail au niveau de tout Stellantis 
Europe. Ça donne une idée du niveau de pression sur 
les collègues accidentés des autres sites pour les faire 
revenir sur des « postes doux » quand ils sont plâtrés…

Victimes et coupables ? Pas question !
Que prévoit la direction pour améliorer la prévention 

des  accidents  de  travail ?  Imputer  la  responsabilité  à 
ceux  qui  les  subissent,  et  multiplier  les  sanctions  au 
nom de la sécurité. À croire qu’on ferait exprès de ris-
quer notre santé au boulot ou de se blesser…

Non ! S’il y a des accidents, c’est parce que l’usine est 
dangereuse. Et c’est à réduire les risques qu’il faut s’em-
ployer, au lieu de chercher des boucs-émissaires.

« Les chefs, c’est comme les étagères... »
Pour justifier ses attaques contre les RU, la direction 

du groupe prétend que les ouvriers peuvent se manager 
tout seuls comme des grands.

Tous ceux qui se trouvent placés sous la responsabi-
lité des RU ont des raisons de se méfier de ce discours 
patronal. C’est un grand classique que de dévaloriser les 
uns pour mieux attaquer ensuite les autres.

Pour  autant,  la  direction  a  raison  sur  un  point : 
ensemble,  nous  ouvriers,  nous  sommes  tout  à  fait 
capables de faire fonctionner une usine. Et en se coor-
donnant entre usines, de faire fonctionner un groupe. 
Dans cette tâche, on voit sans peine comment on pour-
rait  associer les RU,  voire certains RG. Par contre,  on 
voit beaucoup moins à quoi pourrait servir la direction 
du groupe. Et on ne parle pas des actionnaires… 

Bricomarché, ça ne paye plus
Aux  TRC,  des  pannes  à  répétition  mettent  les 

machines à l’arrêt les unes après les autres. Comme le 
secteur est censé faire de la prise d’avance, l’encadre-

ment privilégie le bricolage aux réparations sérieuses. 
Résultat : en fait d’avance, le secteur prendrait plutôt du 
retard… 

Sur terre ou en l’air, non aux armes de guerre !
Après ses drones volants de l’usine du Mans, Renault 

a  lâché  des  informations  sur  ses  futurs  drones  ter-
restres. On apprend dans la presse que le groupe s’est 
allié à l’entreprise belge John Cockerill pour fabriquer de 
petits engins pour l’armée, qui seraient soi-disant non-
armés, mais néanmoins « armables »...

Ils doivent d’ailleurs être présentés au Salon militaire 
Eurosatory en juin prochain.  La  preuve qu’ils  ne sont 
pas destinés à porter les courses...

Jospin : un politicien contre les travailleurs
Lionel Jospin, ancien Premier ministre sous Chirac de 

1997 à 2002, est mort lundi 23 mars à l’âge de 88 ans. 
Les  politiciens  de tous bords  ont  salué unanimement 
celui qui « incarnait une grande idée de la République » 
(Macron),  « un  inspirateur »  (Faure)  ou  encore  « un 
modèle d’exigence et de travail » (Mélenchon).

Jospin, c’est surtout le gouvernement qui a le plus 
privatisé (Air  France,  France Telecom,  Le  Crédit  Lyon-
nais…). Sa mesure phare des 35 heures a servi à faire 
passer une aggravation de la flexibilité du travail pour 
s’adapter aux besoins du patronat,  une augmentation 
des cadences avec blocage des salaires, et la sortie des 
temps de pause ou d’habillage du temps de travail.

Avec cette « gauche » là, le patronat n’a pas besoin 
d’une droite.

Un pognon de dingue
Une  politique  d’aides  renouvelables  est  mise  en 

place par le gouvernement, pour ce faire une enveloppe 
de 70 millions sera alimentée par les différents minis-
tères :  d’où le  risque d’une nouvelle  ponction sur  les 
budgets de l’éducation, de la santé, etc.

Ainsi  les  transporteurs  routiers bénéficieront d’une 
remise par litre, idem pour les pêcheurs et les agricul-
teurs. Le patronat négocie pour sa part carrément un 
nouveau  dispositif  de  chômage  technique.  Et  les 
autres ? Veuillez vous adresser aux 13 000 millionnaires 
exemptés  d’impôts,  ou  à  Total  qui  vient  de  réaliser 
1 milliard de bénéfices après un mois de guerre.

USA : marée humaine contre Trump
Près de 8 millions de manifestants ont défilé dans les 

rues des grandes villes des États-Unis samedi 28 mars 
pour s’opposer à la politique autoritaire de Trump, aux 
rafles de migrants et à sa guerre en Iran. 

Aux  USA  comme  ailleurs,  les  travailleurs,  s’ils  s’en 
donnent les moyens, peuvent combattre la société capi-
taliste qui nous mène au désastre. 
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